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UN NOUVEAU BALAI QUI NET'OIE NET

On estime que le nombre des Canadiens qui

s'intéressent au curling, - appelé roaring game en

Écosse -, s'établit à 20,000. Dans l'ensemble, le

jeu a très peu évolué depuis ses débuts en Écosse.

C'est le costume qui a subi les changements les plus

marquants, surtout les chandails et les bottes dont

on a créé de nouveaux modèles conçus pour assurer

le confort, le bien-être et la liberté de mouvement.

L'innovation la plus récente, qui a été l'une des

mieux accueillies sur les pistes de curling au cours

des dernières années, est. le balai en pièces dé-

tachées. Le modèle qui s'est révélé le plus popu-
laire dans l'Ouest du Canada et le Nord des Etats-

Unis est le Panther, fabriqué par Thompson Broom

Manufacturers de St-Boniface (Manitoba). Mis au point

par M. AI Thompson, lui-même adepte du curling, le

balai est garanti pour 40 parties, soit une saison

normale de curling.

face de la glace sous l'action des palets. L'entre-

tien de la glace exige alors qu'on la vaporise et

qu'on la gratte, tâche à laquelle cinq hommes peuvent

consacrer jusqu'à 20 minutes.

ACCORD AVEC LE LIBERIA

Le gouvernement du Canada a conclu un accord

avec le gouvernement du Libéria relatif à l'émission
éventuelle par le Canada d'assurance-investisse-
ments, applicable aux nouveaux investissements
canadiens au Libéria contre la possibilité de perte

résultant de certains risques non-commerciaux.
On espère que cet accord contribuera à l'intensi-

fication des relations économiques entre les deux

pays. Le gouvernement canadien prévoit conclure de

tels accords avec d'autres pays. Des accords sem-

blables ont déjà été conclus avec la Barbade, Israël,
la Jama'que, la Malaisie, Sainte-Lucie et Saint-

Vincent.
Ces accords ont pour but de faciliter l'applica-

tion du programme d'assurance-investissements a

l'étranger rendu possible par la promulgation de la

Loi sur l'expansion des exportations en 1969. Le but

du programme, confié à la Société pour l'expansion
des exportations, est de promouvoir les investisse-
ments canadiens à l'étranger, que les investisseurs
soient des personnes ou des sociétés.

Le balai Panther est muni d'un manche de bois

dur ceinturé d'acier laminé qui lui donne du ressort.

Il est coussiné d'un pouce de mousse de polyuré-

thane et gainé d'un tricot de nylon.
Bien que le Panther se vende à un prix légère-

ment supérieur à celui du balai traditionnel fait de

paille d'avoine, le fabricant soutient qu'il est plus

économique à la longue en raison de sa durée garan-

tie de 40 parties et parce que les pièces peuvent

toutes en être remplacées et qu'elles se vendent a

l'unité ou assorties.
M. Thompson prétend que, même si le balai en


